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Portrait d'un regard 

Après tant d'années... 

Je le revois encore, assis sur un tertre au bord du Grand 
Fleuve, le regard profond et clair, empreint d'une douce 
tristesse. Regard qui vient me chercher, au delà du 
temps et de l'espace. Regard pénétrant, qui voudrait 
tout dire et qui se tait. Par pudeur. Par fierté. Un 
regard qui contient une vie entière. Tout en souvenirs 
apaisés par le temps, en projets non réalisés par man­
que de temps. 

Un regard solide comme le roc, qui refuse le doute, 
mais aussi, abandonné, confiant dans un destin qui 
pourtant l'accable. 

Ce regard n'a plus d'âge. Il vit en moi. Il a accompa­
gné ma jeunesse, m'a soutenu, a fait de moi un homme. 
Et aujourd'hui, il brille encore... dans mes yeux, quand 
je pense à lui et qu'une larme invisible vient les hu­
mecter. 

Ce regard, c'est mon père atteint du cancer, et qui garde 
le secret. Regard d'amour, pour moi, pour sa famille. 
Un regard qui brûle toujours, qui me brûle toujours... 

Après tant d'années... 


